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Quand, chez nous, cent personnes se rassemblent, on trouve toujours parmi  e l les un pêcheur : c'est du moins 
ce qu'affi rment les statistiq ues ; c 'est que l a  pêche est plus popula ire chez nous q u ' o n  ne k! pense. 
Vous savez peut-être que moi-même j 'aime pêcher. 
Pêcher est pou r  moi une détente, une rupture avec le travai l  quotid ien .  Cela semble vra iment paradoxal 
d 'atteindre la détente par la tension : que la pêche soit u n e  occupation e n n uyeuse,  seuls peuvent le penser 
ceux q u i  n 'ont ·jamais encore pêché u n  poisson. Je dois ajouter d 'autre part aussi  que ,  pou r  moi ,  le plus  i m ­
portant d e  tout est l a  possib i l ité d e  sol itude. Je crois que nous, l e s  .Pêcheurs,  n o u s  n o u s  sommes ren d u  
compte, p l u s  tôt q u e  tous l e s  autres gens,  de quelle façon dangereuse l ' h o m m e  transforme s o n  environne­
me nt : un grand nombre de protestations contre 1a dé g radation des eaux l e  montrent : ce n 'est pas s i m p le­
ment une gêne pour l e  délassement sportif personnel  de ceux qui e n  font leur « hobby " : l a  majortté de la 
population a compris . maintenant que cela va beau coup plus lo in .  
L 'a ir  et l 'eau ne connaissent pas de frontières nationales. La protect ion de notre environnement doit,  de ce 
fait, être assurée e n  com m u n  par les pays européens voisins·. Nous avons déjà,  e n  R.F.A. e ntrepris  q u e l q u e·s 
pas dans cette direction ; nous avons commencé à travai l ler en commun avec n os vois ins.  Mais  il reste 
encore beaucoup à fa i re. 
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L'homme a l a  p rétent ion de façonner  son environ­
n'ement mais  b ien  p lus  souvent l ' e nv iro n n e m e nt 
façonne l 'homme.  Le s pectacle q u e  donne le citoyen 
des vil les qui se promène dans les rues du petit 
v i l lage de vacances est auss i  étrange q u e  celu i  
d u  citoyen des champs montant à la  g rand'v i l le  
dans laq uel le  i l  se sent étranger. 
Depuis des siècles l 'acc u m u l ation progressive d ' ha­
bitudes cu lturel les,  donne un visage d iffé rent au 
mi l ieu et aux gi:ms. Et r ien n 'est plus éton n a nt que 
voi r res u rg i r  e n  soi  ou  chez les a utres,  d ans des 
s ituations culturel les archaïq ues,  des comportements 
fami l iers ,  des attitudes spontanées, une com m u n i­
cation,  voire une com m u n i o n  avec l e  mi l ieu  hétérogène 
à nos habitudes actuel les comme s i  de tel les 
situations ran imaient e n  nous des potential ités 
étei ntes. 
N 'est-ce point l e  sens profon d  de l 'évol ution à 
laquel le  nous sommes soumis ,  où les mécanismes 
culturels empruntent aux mécanismes bio logiques 
dans leur pro g ress ion.  L'évolution passe de l ' inan imé 
